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Introduction  

Dans le PER et la PAF, il n’est fait aucune mention explicite de l’histoire littéraire. Pourtant 

certains objectifs impliquent nécessairement un enseignement de cette dernière. Les 

enseignant.e.s et responsables du français sont partagé.e.s sur la question. La peur de ne pas 

intéresser les élèves exerce une influence importante sur les choix des enseignant.e.s. Dans 

l’enseignement du français, il paraît impensable de passer outre l’ancrage historique, lors de 

l’introduction d’un nouveau genre comme la poésie ou le théâtre. La connaissance de l’origine 

et de l’histoire d’un genre littéraire permet aux élèves de s’impliquer davantage dans leurs 

apprentissages. Par conséquent, nous avions la volonté de démontrer que les élèves sont 

intéressé.e.s par l’histoire littéraire, en mobilisant leur curiosité par le biais d’un dispositif 

attrayant.  
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L’histoire littéraire, que Lanson (1965) définit comme l’étude de l’évolution de la littérature et 

des genres dans le temps, se consacre aux différents courants. En tant qu’enseignant.e, « notre 

fonction supérieure est de conduire ceux qui lisent, à reconnaître, dans une page de Montaigne, 

dans une pièce de Corneille, dans un sonnet même de Voltaire, des moments de la culture 

humaine, européenne ou française » (Lanson, 1965). Au secondaire I, nous viserons plutôt 

« une fonction pédagogique de vulgarisation » (Vaillant, 2017). Dans notre séquence 

d’enseignement, les élèves ont étudié l’évolution des types de théâtre ainsi que les différents 

courants théâtraux. Nous avons basé notre méthode sur le modèle tripartite (auteur.e.s – œuvre 

– genres/courants) développé par Yang et Hu (2015), concernant l’histoire littéraire 

anglophone.  

 

À l’heure actuelle, les enseignant.e.s disposent déjà de la rubrique « repères » dans le LUF. 

Mais, avec l’introduction des technologies numériques, l’enseignement du français est en pleine 

évolution. L’enseignement multimodal se développe de plus en plus et nous souhaitions 

l’expérimenter, afin de rendre les élèves actif.ive.s en leur demandant de conceptualiser et de 

présenter un poster à leurs camarades. La multimodalité, définie comme un concept mettant en 

œuvre plusieurs méthodes pour appréhender un même objet d’apprentissage (Lebrun, Lacelle 

et Boutin, 2012) , a donc été exploitée dans notre dispositif. L’idée était de mettre en œuvre le 

principe du « son au service de l’image », mais aussi de « l’image au service du son » et de 

tendre vers « une relation équilibrée visant à produire des effets de synesthésie » (Zenouda, 

2015). Les travaux de Hélène Cuin (2015) ont permis de mettre en lumière le fait que la 

multimodalité permettait désormais « d’estomper l’écart entre les pratiques culturelles 

extrascolaires, pouvant par-là, modifier un rapport à la littérature » (Cuin, 2015). De plus, 

l’utilisation des technologies numériques permettait de dynamiser les apprentissages.  

 

Méthode  

En nous basant sur la séquence 4 consacrée au théâtre en 10e harmos, nous avons donc construit 

une séquence d’enseignement multimodale consacrée à l’histoire littéraire, tout en tenant 

compte des exigences des plans d’études. L’objectif consistait à fournir un dispositif « clé en 

main » aux enseignant.e.s de français. Par cette expérimentation, le but était aussi d’encourager 

ou d’initier ce genre de pratiques dans leur enseignement.  
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Notre séquence était construite en deux parties. La première était dédiée aux notions théoriques, 

qui ont été appréhendées sous forme d’ateliers. La seconde impliquait la création ainsi que la 

présentation d’un poster consacré à une époque de l’histoire du théâtre. En tout, la planification 

requérait huit leçons de 45 minutes.  

 

Notre matériel a été testé simultanément dans trois classes de 10e harmos, de type de classe 

générale, au sein d’un même CO du canton de Fribourg. En tout, 44 élèves ont participé à 

l’expérimentation de notre dispositif. La passation a eu lieu durant le mois de février 2022. À 

la suite de la passation, nous avons récolté l’avis des élèves par le biais d’un questionnaire et 

celui des enseignant.e.s à l’aide d’une grille d’observation.  

 

Concernant l’analyse de nos données, nous avons procédé selon un plan mixte. Le questionnaire 

destiné aux élèves était constitué de deux parties distinctes. Une première partie, composée de 

onze affirmations avec quatre possibilités de réponse (pas du tout, un peu, beaucoup, 

énormément) a été analysée de manière quantitative, à l’aide du logiciel Excel. En ce qui 

concerne la deuxième partie basée sur quatre questions ouvertes, elle a été analysée 

qualitativement à partir d’un codage spécifique préalablement établi par nos soins sur Atlas.ti. 

Le retour des enseignant.e.s, par le biais des grilles d’observation, a été exploité dans la 

construction du bilan et des pistes d’amélioration.  

 

Résultats  

Les résultats obtenus sont encourageants. Notre dispositif a réussi à intéresser les élèves qui 

étaient motivé.e.s à en apprendre davantage sur l’histoire du théâtre. Le bilan était plus mitigé 

du côté des enseignant.e.s qui ne souhaitent pas forcément tou.t.e.s introduire de l’histoire 

littéraire à la suite de la passation.  

 

Les résultats de l’analyse montrent que, telle que nous l’avons introduite avec notre dispositif, 

l’histoire littéraire a plu aux élèves. Dans la première partie du questionnaire, les scores obtenus 

sont positivement élevés. De plus, les élèves ont su mettre en valeur les différents concepts 

mobilisés dans notre séquence d’enseignement, dans la deuxième partie composée de questions 

ouvertes. La multimodalité ainsi que l’usage des technologies numériques ont permis de 

diversifier et de dynamiser les apprentissages.  
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Les réponses apportées par les enseignant.e.s dans les grilles d’observation indiquent que le 

dispositif a su répondre aux attentes et qu’il remplissait ses objectifs. Toutefois, il n’a pas réussi 

à convaincre la totalité des enseignant.e.s, même s’il.elle.s ont jugé l’expérience intéressante. 

En effet, certain.e.s enseignant.e.s ayant participé à l’expérience restent réticent.e.s vis-à-vis de 

l’intégration de l’histoire littéraire en classe de français.  

 

Conclusion 

La réalisation de ce travail nous a donné l’occasion de mettre en lumière quelques constats. 

Premièrement, plusieurs objectifs du PER, qui sont également repris dans la PAF, impliquent 

un enseignement d’histoire littéraire. Notre travail a permis de mettre en exergue les exigences 

qui sont prises en compte dans un enseignement focalisé sur l’histoire littéraire. Au-delà des 

attentes au niveau du français, notre séquence d’enseignement permettait de travailler certains 

objectifs de la formation générale (par exemple, dans le domaine des MITIC) et d’exercer les 

capacités transversales. Si notre réflexion allait au-delà du contexte du CO, notre approche 

permettrait d’envisager une potentielle harmonisation avec les programmes des formations 

professionnelles, post-professionnelles (maturité, passerelle fédérale, etc.) et du secondaire II 

(collège, ECG, etc.). En effet, comme illustré dans notre mémoire, plusieurs de ces programmes 

contiennent des exigences en termes d’histoire littéraire.  

 

En proposant ce dispositif d’enseignement, l’objectif était de présenter une manière d’intégrer 

l’histoire littéraire dans les cours de français. En effet, il existe d’autres manières, qui sont peut-

être plus dynamiques et plus actuelles, que le travail de l’histoire littéraire à partir de la rubrique 

repères ou repères littéraires du LUF. Cependant, nous souhaitions rappeler que ce manuel 

fournit déjà une bonne base aux enseignant.e.s pour intégrer l’histoire littéraire aux cours de 

français.   

 

L’objectif principal de ce travail, à savoir, la mobilisation de l’intérêt des élèves, a été atteint. 

La multimodalité ainsi que l’usage des technologies numériques ont plu aux élèves et leur ont 

permis d’exercer plusieurs compétences simultanément. Avec les changements récents 

concernant l’évaluation du français, la multimodalité a également de nombreux avantages pour 

l’enseignant.e qui peut exercer et/ou évaluer plusieurs des quatre compétences (compréhension 

de l’oral, production de l’oral, compréhension de l’écrit et production de l’écrit), de manière 

complémentaire.  
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Il est relativement difficile d’effectuer un travail exempt de biais, et le nôtre en comporte 

quelques-uns, notamment à propos de l’échantillonnage. Pour annihiler ces derniers et 

confirmer les résultats obtenus au travers de notre démarche, il serait intéressant de tester le 

dispositif avec d’autres élèves, de types de classe différents, d’années de scolarité différentes et 

provenant de CO différents.  

 

Enfin, au travers de ce travail, nous avons pu constater que la question de l’enseignement de 

l’histoire littéraire au CO divise les enseignant.e.s. À nos yeux, l’enseignement de l’histoire 

littéraire revêt une importance particulière puisqu’elle « permet d’interroger les textes donnés 

aux élèves, dont les valeurs ne sont pas atemporelles, mais situées historiquement » (Perret, 

2019). 
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